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La pénurie de médicaments
atteint des sommets

Un médicament sur 20 est déclaré en pénurie auprès de l'agence en charge
de la question en Belgique, selon les informations du «Soir ».

Aspirine, antihyperten-
seurs, antidouleurs et
d'autres encore

manquent à l'appel en Belgique,
Selon les informations du Soir, de
nombreux médicaments sont dé-
clarés en pénurie auprès de
l'Agence du médicament, Au to-
tal, 428 produits sont sur cette
liste d'absence cette semaine, un
record. Les producteurs sont lé-
galement tenus d'informer
l'agence des pénuries à prévoir ou
constatées, lorsqu'elles peuvent
affecter la santé publique.

«SOUt'ent, cette période (d'ab-

senee, NLDR) est prolongée sans
nouvel avis,Alors qu'on s'attend il
fouïTI'irà nouveau lemédicament
et que les patients sont impa-
Nents, la date du retour est re-
pou.~séesans cesse. Ce n'est pas
travailler de manière prqfession-
neUe », souligne Valérie Lacour,
professeure à l'UCLouvain et
pharmacienne,

L'estimation de la gravité de la
situation diverge selon les inter-
locuteurs. Les experts de l'agence
se veulent rassurants, soulignant
que certaines pénuries peuvent
ne concerner que le conditionne-

ment. Une boîte de 30 compri-
més tandis que la boîte de 10 est
toujours disponible, par
exemple.

Chez les patients atteints du si-
da, le discours est différent: « Il
est fréquent que des molécules
manquent chez lespharmaciens,
y compris les plus spécialisés
pour le traitement des patients
VIH. A tel point que les ojJic'ines
recommandent au..Tmalades de
se procurer plusieurs semaines
Ott mois de traitement », explique
la directrice adjointe de la Plate-
Fornle Prévention Sida. _

Un InédicaInent sur 20 Inanque à l'appel
SANTÉ « Le Soir» dénolnbre 428 médicaments essentiels indisponibles
Il> En cause, le marché mondial
de la matiêre premiêre
et de la molécule.
Il> Les autorités semblent
impuissantes.

Madame la pharmacienne, puis-
je acheter une boite de cachets
d'aspirinc ? Depuis la Seconde

Guerœ mondiale, c'est une question à la-
quelle aucune officine n'a répondu par la
négative, Et c'est pourtant le cas depuis
plusieurs semaines, les stnas s 'étant
épuisés petit à petit, hien aidés par le
temps changeant qui favorise les rhumes
et lait marcher la grippe, L'aspirine, un
produit-symbole car séculaire et très ba-
naL Bayer. son découvreur, invoque des
"problème., de production et de" me-
.sure" de réhobilitlltitm et de modernisa-
tion el! mllrs sur le "ite de pmdncti(lII de
Leverkusen qui non" <'iJ1'!frontentù de"
limitations temporaires de l'approt'Ï-
slonnement pour nos pl'O<luitsnUltllres,
comme l'aspirine »,

1Une pénurie très large Mais Le Soir il
détlluvert que les rayons des pharma-

cies sont dépourvus de nombreuses
autres spécialités: antihypertenseurs,
antibiotiques, antidouleurs manquent

par dizaines, parfois pour des mois,
Cette semaine. l'Agence du médicament
a dénombré 428 médicaments qui
manquent, partois pour de très longues
périodes,,, SOl!Vent.celle période e"tpro-
longée saliR nmH'el uvl ••,AIMI; qa hni; 'at-
tend ùjônmir/Î. nllll"I'(11llemédicament
et qlle 1" patients sont impatient.", la
date <luretoll l'est repon,sie <an..('''SI'. Ce
nest pas travailler de manière p,,!{es-
"iot/neUf~, explique Valérie Uu,our,
pharmaciemw d'officine et prolesseure à
l'UCLouvain. 428 médicaments, c'est
sans doutc un record. En novembre der-
n!er, on ~'en d~n?mbrilit «que» 4I;~,
Lagence n'a pas et., en mesure de nous le
confinner,

2 Est-ce très grave? Les opinions di-
vergent, Pour l'aspirine C, les experts

de l'agence e:.-pliquent qu'elle «ne.I't pus
('O/l.,·idüée t'Ilmme e~el1fielle et qu'il
e.ei$te deN alter/1(tth'e~', ('omme d'alltres
posologies et de" associations Ilr'ec du pu-
rlUitamol ~,

Quant au tramadol, un anti-douleur
très courant qui manque égalcment,
«quutre types ne .mnt plL' dispunibles
mals de l!Ombreuses alternative" sont
disponible ••», Les experts veulent r!'lati-
viser: " Chaq!/I' indisp,mlbiliti n'r.,t pliS
firrdment critique pOUl' la santé de" pa-
tient" puisqu'il e.l'iste soupent des alter-
natives. c'est-à,dire de,~ mëdicammt.~

uvce la même substance uctÎt'e et le même
motle dildminlstrutÎlm. De plUR, nous
im'istolls sur le];,it que ,:haque i/l<li,.po-
nibilité Ilotiftù eJpubliée sur nMre site
wcb ne.~t pas pllur alltullt pmblému·
tique. Malgrlle chiffre, l'impl/ct e-lltà
IlI/Unee/'.Le.• 1'/ltr''lJri.W!Rsignalent l'in-
,!i.yp(l11ibilifid'u n (//!Jt' d'emballage par-

tÎl:uliel'. Pal' exemple, 111/ llntibiotfque
prot étre Indi .•ponibll' en boite de :JO
comprimés mui. di,'ponible ell b.ûte de
10, tOlltcomme un midiCflmfllt peut ilre
il1di.'pmliblt, s"u.' .fim/l!' dl' comprimé.'<
11Ulisdi8ponible "OUSfii/"/lU'de simp. »

3Et sur le terrain? 00 est beaucoup
moins rassuré. Cbez les patients at-

teints du sida, par exemple: « Il est fré-
qUCIltqlU' ,le" IIw/icules manquent che::
le••pharmaciens,,// mmpri" le.• plus spé-
cialisés pOlir le truitemellt des patimt,~
HIV. A tel poil1r que les'qfJidn"" Teeorn-
mUlI<ll"lItsmlt'I"nt lIU./'1IU11adesde .'1' pm-
C/lrel' plu.,ieur., "emaine" ou mois de
traitement, ca l'ilest très dif!ù:ilede pu l'cr
el /1/Ie pénurie poar des médimmenls
cher" et pas s(fréquents. De plu", la sub-
stitutiun cstplus eumple.1'e,voire impos-
sible pour ce (lfpe de traitemmt, Pa/jois,
les gros"i"te" prijèrent vendre Ii l'étrrm-
gel'. où le., pri:J: sont plo •. êlcr":s», ex-
pliquI' Maurœo Louhenapessy, direc-
trice adjointe de la Plateforrne Prêven-

tionSida.

4 Pourquoi? " Les pénurie., de médi-
caments peuvent cmll'erner tous le"

médicamellts. des médicaments Î1111O-

vunts ju,'qUh1L.f médicaments anciens
wire trè,~um:ien", Iln:1JaplL' de règles en
la matie-rr,Lupénariedec'etypeckmédl-
cament.<ueûpusgrot'l'd'uJ/ pt:,ùltdcvue
dl' la saMé publique mals fela dim<lntre
/ëtendueet l'impl'ir'isibilitédu pmblème
et lti.wte ù l'incompréhen,ion dei; pa-
tieMs ", Cll.-plique Alain Chas pierre,
porte-parole de l'Association des phar-
maciens de Belgique.

« Lei tram.parence peut aider {i reslxi/l-
"ubiliser les Mteurs du médiCtlment. La
liste des médicamellt" manquant .• pu-
bliie par 1:4gence belge du médicament
est incomplète. slilwent dêpasséc. et elle
nël'iaire pas <ur le.•cal/sa Q'actes de la
pénurie, rli Slll' ce qui est entrepris polir
la ,.olutiol1ner. ~{aniftstcmC1tt. 110Us
rûwonB pas la même d~finltion de la
ropture d'approt'isionllement, Pou/'
l'agence, c'c"t quand il.// Il lin gr"" pro-
blème defubricutùm. Puu/' le COIMOmmU-
teur, à.,t quand il arrive dll'z ,'Onphal'-
maôm deJamille uve,' une prrscriptirm
el qu'ilrw p,'ut pa,' obtenir Ir midica-
ment dont il a beR/iiTl»,souligne Martin!'
Van Hecke, pllurTcst-Achats,.
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PLUS DE SIGNALEMENTS

4,5 % des médicaments
Indisponibles
L'Agence fédéraledes médicaments
et des produits de santé (AFMPS)
publie une liste des indisponibilités
qui se base su ries notifications des
firmes pharmaceutiques. Elles ont
l'obligation de notifier 11l'AFMPS
toute indisponibilité temporaire de
plus de quatorze jours. «( Depuis ces
dernières années, une meilleure com-
munication a permis une sensibilité
des firmes plus importante quant aux
conséquences d'une indisponibilité
médicamenteuse. Ainsi, l'augmento-
tian des signalements ne démontre pas
nécessairement une augmentation de
l'indisponibilité mois une augmenta-
tion de la notification de ces indisponi-
bilités. En 2019, nos experts ont recen-
sé 9.459 médicaments il usage hu-
main commerdalisés sur le ma,,:hé
belge, tous types d'em/>{Jlloge confon-
dus. Actuellement 4,5 % de ces médi-
caments commercialisés sont notifiés
comme indisponibles, mois pour l'in-
disponibilité de seulement 0,96 % de
l'ensemble des médicaments, la durée
est supérieure il un mois et il existe
moins de trois alternatives. »
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sur le terrain
« Une course
à l'échalote
épuisante»
Ce qui est surtout épuisar/t, c'est de

lIumqrU!1' d'Une i1ifl1rmatiorr dé-
taillée qui e.rpUque pourquoi /Ill pro-
duit est manquan!. ({II' les dutcs pro-
bable" de retour .•ont régulièrement l'e-
pou.s.ées, ce qui mine la w/!fial!l'e du
patient '11/.1: smd/re eln'aR le p'mrma-
den et Il/firme qui Ji/brique le pro-
duit », explique Valérie Lacour. phar:
macienne d'(}fficine et pwfesseure a
l'UCL,,uvain. «Quand IUm.• appel<ms
les gro,·sistes. ils disposent pa/fois d'un
petit stock' qui dépanne quelqlœ.sjou".
Mais en.ndte, nOlls devon. appeler la
.firme. Pllisqu 'clle a une obligation. de
santé publique de .fOUI71 il' ~n médica-
ment dan. les 24 heures. La,firme fi sou·
vent, par-,ln.'el's l'Ile. lUI mini- ••toc~·
qu'elle dl/ivre au mmpte-g(mttes. :Mm.•
el' /lfst j](I8 tré.• t/'(jn.purent m1!cernunt
le.• pe,·smlne;. à qui die délit'Tf', (!fi pa .•.
On a aÎlM"icon/lll une piru,rù de sumu·
triptan. UII médimmellt utilisé dans le
tmitement de hl migraine et de Ill/gie
t'(1sculairede luface. Le patient qui "lIU
besoin est Iré•• d/pel/dalll de SOlIpro-
duit. Le "Ùllph' fait de n'être pa.• sûr de
dispo.•er de ",'ll;r médiwn~et1t' peut ?g'
grava .<11/1 mal. La}irme 1Il d!8trdJ//f en
dired et fil très petites qrwlItitb. Com-
ment fa-il'e le tri (mtre patients priOli-
laires ou non?»

L'experte décrit des heures de re-
cherches, de coups de téléphone entre
confrères, d'incertitudes sur !t.os dates
r~'Clles de livraison. «Une crmrse à
l'échalote épuisante. Des putients llr~
l'it'ent CJI di'''tml qu'ils Ol1tfait la ml,itié
de., phm1,wde., de la l'ille el! min. On
c/rerchepour eu.l", "11 /'(lllt/llofele médecin
.,i arle "ulutiol1 directe IWpt.ut être tmu-
vée et qu'i/fuut ellvi.mger une substitu-
tion. 1imt (ûa .,an,' rémllllératùm bien
mtendu. Mai., eNt-ceqU'lm v-ÎtVrY/illlent
dan., lm pU.1/"où des "itulItùms comme
œlle..-ci .•out Iwrmulcs ? ".
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